
En primEur
SERVICE CANADIEN DES FORÊTS

FÉVRIER 2013

Accroître l’utilisation du bois sur le marché nord-américain de 
la construction d’immeubles non résidentiels et à hauteur moyenne

Comparativement aux autres matériaux de construction, le bois 
n’est généralement pas largement utilisé dans les seg ments 
nord-américains de la construction d’immeubles non rési den-
tiels et à hauteur moyenne. Cette situation est le résultat de 
différents facteurs, qui vont d’un manque de sensibilisation et 
de formation du côté des architectes et des constructeurs, aux 
restrictions des codes du bâtiment qui limitent l’utilisation du 
bois dans les structures de bois plus élevées. Ces deux segments 
offrent pourtant des débouchés intéressants pour le secteur 
canadien des produits du bois.

Le Conseil canadien du bois estime que le marché potentiel lié 
à l’utilisation du bois dans les segments nord-américains de la 
construction d’immeubles non résidentiels et à hauteur moyen ne 
peut se chiffrer jusqu’à 20 milliards de dollars et que la moitié de 
ce potentiel peut être exploité de façon réaliste. 

Le gouvernement fédéral s’est engagé à aider le secteur canadien 
des produits du bois à profiter des possibilités du marché dans 
ces segments nord-américains et à accroître la demande globale 
pour les produits du bois canadiens.  

Entre 2007 et 2012, le gouvernement fédéral a investi 30 mil lions 
de dollars afin de soutenir les efforts déployés par l’indus trie 
pour accroître l’utilisation du bois au Canada et aux États-Unis 
dans le segment de la construction des immeubles non rési  den-
tiels tels que les écoles, les centres commerciaux, les hôpi taux, les 
universités, les entrepôts et les résidences pour personnes âgées, 
ainsi que dans le segment de la construction des immeubles à 
hauteur moyenne, comme les immeubles d’appartements qui 
ont jusqu’à six étages.  

Le budget fédéral 2012 prévoyait un investissement supplé men-
taire de 105 millions de dollars,  échelonné sur deux ans, afin 
de soutenir les efforts déployés par le secteur forestier canadien 
dans l’innovation et le développement des marchés. À partir de 
cet investissement, un financement d’environ 7,8 millions de 
dollars sera offert, sur une période de deux ans, afin de soutenir 
les activités réalisées en Amérique du Nord dans le cadre du 
nouveau Programme de développement des marchés.

Ces activités sont assurées par le Conseil canadien du bois et le 
Wood Products Council aux États-Unis, en partenariat avec les 
pro vinces, les universités, les associations nord-américaines des 
produits du bois et les instituts technologiques. Ces organisations 
offrent des programmes complets destinés à accroître l’utilisation 
du bois dans la construction d’immeubles non résidentiels et à 
hau teur moyenne. Ces programmes proposent : des activités de 
formation technique pour les architectes, les ingénieurs, les res-
ponsables des codes du bâtiment et les étudiants; une assis-
tance technique directe aux praticiens de l’industrie afin de les 
aider à intégrer le bois dans leurs projets; ainsi que la création 
de publications techniques et d’outils qui aident ces praticiens à 
concevoir des aménagements avec du bois.

Les activités misent sur la marque Branché sur le BOIS!, un pro-
gramme du Conseil canadien du bois et du Wood Products 
Council qui encourage l’utilisation du bois et des produits du 
bois dans les projets de construction. Au Québec, ce programme 
est connu sous le nom de Cecobois.

Avec l’aide des investissements du gouvernement fédéral, près 
de 1 200 immeubles non résidentiels et à hauteur moyenne, 
au Canada et aux États-Unis, ont été construits avec du bois 
plutôt qu’avec d’autres matériaux de construction depuis 2007. 
Cette initiative a engendré des ventes directes et indirectes de 
produits du bois canadiens de plus d’un milliard de dollars. Le 
nouvel atrium au Confederation College à Thunder Bay, l’aile 
nord de l’immeuble des sciences de la Terre à l’Université de 
la Colombie-Britannique et l’agrandissement du siège social de 
TeraXion au Québec sont des exemples récents de projets de 
construction d’immeubles non résidentiels réalisés avec du bois. 

Ces réalisations, ainsi que d’autres projets de construction 
d’immeubles non résidentiels, ont permis au secteur canadien 
des produits du bois de se diversifier dans de nouveaux segments 
de marché à une époque où la demande aux États-Unis pour les 
produits du bois canadiens chutait en raison de l’effondrement 
du marché de l’habitation américain.
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et l’accroissement de l’utilisation des produits du bois canadiens 
dans le marché nord-américain de la construction d’immeubles 
non résidentiels et à hauteur moyenne sont des exemples de 
la contribution des investissements du gouvernement fédéral à 
l’amélioration de la compétitivité du secteur forestier canadien. 
À long terme, ces efforts repositionneront le secteur vers la 
croissance et lui permettront de s’assurer un avenir plus pros-
père.

Afin d’accroître davantage la demande pour les produits du 
bois canadiens, le gouvernement fédéral, conjointement avec 
le Conseil canadien du bois, collabore actuellement avec les 
organismes de réglementation afin de revoir les modifications 
apportées au Code national du bâtiment du Canada (CNBC) qui 
limitent présentement la construction des immeubles à hauteur 
moyenne qui ont une ossature en bois. Ces révisions aideront 
les architectes, les ingénieurs et les constructeurs canadiens à 
concevoir et à bâtir plus facilement des structures de bois plus 
élevées (jusqu’à six étages de hauteur) qui sont destinées à 
différentes utilisations (c’est-à-dire à un usage résidentiel, à un 
usage mixte, etc.). Ces modifications devraient être prises en 
compte dans la version 2015 du CNBC. 

La révision du CNBC afin d’encourager une plus grande utilisation 
du bois dans la construction d’immeubles à hauteur moyenne 

Le nouvel atrium du Confederation College. Photo : avec la permission du 

Conseil canadien du bois

L’immeuble des sciences de la Terre à l’Université de la Colombie-
Britannique. Photo : avec la permission d’Equilibrium Consulting Inc.
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